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  Jésus-Christ : Vie, Vérité et Liberté  
 
Le temps de carême qui commence ce mois de 

mars, sôouvre avec : « convertissez-vous et 

croyez à la bonne nouvelle ». On se fixe ainsi 

lôobjectif de conformer nos vies ¨ la v®rit® de 

lô®vangile, ¨ la suite du Christ. Cette suite du 

Christ est aussi comme une traduction de la thé-

matique de lôExode dans la praxis de la vie v®-

cue, un Exode devenu accessible et nécessaire 

pour tout un chacun. Mais que peut signifier pour 

un homme de suivre le Fils et de sôengager sur le 

chemin conduisant au Père ? Cette question pour-

ra conduire le temps de carême de chacun, car 

lôExode chr®tien comporte la conversion qui ac-

cepte la promesse de Jésus dans toute son am-

pleur et qui est pr°te ¨ sôy perdre avec toute sa 

vie, disait le pape Benoit XVI. Et pourtant, à la 

confession du Christ : « Je suis la vérité », notre 

époque réagit avec autant de scepticisme que Pi-

late ; à « Je suis la vie » de Jésus, la soif frénéti-

que de la vie que nous retrouvons aujourdôhui sur 

tous les continents a engendré une anticulture de 

la mort qui caractérise de plus en plus notre 

temps. Il devient insupportable de faire face à 

une vie de labeurs et de lôaccepter. On voudrait 

quôelle soit don in®puisable, plaisir coulant ¨ 

flots. Aussi, pensons-nous que la vie devrait se 

donner ¨ lôhomme sans que lui-même ne se don-

ne. Un peu comme lôhomme riche de lô®vangile, 

qui ne pouvait rien c®der ¨ Lazare, parce quôil 

voulait lui-même être Dieu, et que toutes ses pos-

sessions nôy suffisaient pas. Le temps de car°me 

est aussi là pour nous permettre de revoir la 

conception que nous avons de notre Dieu. De 

cette façon peut-être, commencerons-nous à com-

prendre ce que signifie la parole de Jésus dans sa 

pri¯re sacerdotale, qui peut nous para´tre dôabord 

comme lôexpression parfaitement irr®elle dôun 

monde religieux à part : « si quelqu'un a soif, 

qu'il vienne à moi et qu'il boive » (Jn 7,37). Ce 

temps de carême devra nous permettre de com-

prendre que la vie humaine ne devient vie vérita-

ble quôen ®tant vie avec Dieu ; Christ est la vie 
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parce qu'il nous introduit dans la communauté 

avec Dieu ; et que  côest de l¨ et de l¨ seulement 

que coule la source de lôeau vive (cf. Jn 7,37).  
 
La situation de la foi est marqu®e aujourdôhui 

par une r®action de lassitude ¨ lô®gard de lô£gli-

se. Lôopposition « J®sus oui, lô£glise non » 

paraît typique de la pensée de toute une généra-

tion. Il ne sert pas à grand-chose, face à cette 

attitude, de chercher à mettre en lumière les as-

pects positifs de lô£glise et ¨ montrer quôelle est 

inséparable du Christ. Pour comprendre vrai-

ment la situation difficile qui est celle de la foi 

en notre temps, il faut aller plus profond. En 

effet, derri¯re lôopposition r®pandue entre J®sus 

et lô£glise se cache la v®ritable opposition face ¨ 

laquelle il nous faut prendre position : « Jésus 

oui, le Christ non » ou « Jésus oui, le Fils de 

Dieu Non è. en effet, nous sommes aujourdôhui 

inondés de Jésus, avec les accentuations les plus 

diverses: J®sus dans le film, J®sus dans lôop®ra 

rock, J®sus comme mot cl® dôoptions politiques 

critiques. Tous ces ph®nom¯nes sont lôexpres-

sion de formes de passion ou dôenthousiasme 

religieux, qui voudraient sôaccrocher ¨ la figure 

mystérieuse de Jésus et à sa force intérieure, 

mais qui ne veulent pas entendre parler de ce 

que disent de J®sus la foi de lô£glise et la foi des 

®vang®listes qui fonde celle de lô£glise. Il nous 

faut savoir que dissocier Jésus et le Christ re-

vient en m°me temps ¨ dissocier J®sus et lô£gli-

se : on abandonne le Christ ¨ lô£glise, il para´t 

°tre son produit. En lô®cartant, on esp¯re retrou-

ver Jésus et avec Lui une nouvelle forme de li-

berté, de « salut ». Car, la rédemption est rem-

placée par la libération au sens moderne, qui 

peut être comprise de manière plus psychologi-

que et individuelle ou plus politique et collective 

tout en sôint®grant aussi volontiers dans le my-

the du progrès. Ainsi, pour un monde qui dit 

Dieu, la figure du Christ doit être présentée dans 

toute sa hauteur et toute sa profondeur. Nous ne 

devons donc pas nous contenter dôun J®sus ¨ la 

mode. Fructueux temps de carême à tous.  

 

P. Francis Kubikula-ve, cmf  

St Martin 

St Julien 

St Cassien 

St Leger 



 

2 

                          
 

 

 

 

 

 

 

                                                                                                                                                                                                                                         

   
 

 En novembre 2021, ¨ la fin de lôann®e quôil lui avait 

consacré, le Pape François est revenu dans ses catéchè-

ses du mercredi sur la figure éminente de St Joseph 

que nous fêterons à nouveau le 19 mars prochain. Il y a 

150 ans, le 8 d®cembre 1870, un pr®d®cesseur de Fran-

çois, le Bienheureux Pie IX avait proclamé St Joseph 

patron de lôEglise universelle. Le 17 novembre dernier, 

le pape déclarait en songeant aux difficultés de la pé-

riode présente : « Jamais comme aujourdôhui, en ce 

temps marqué par une crise mondiale aux diverses 

composantes, Joseph peut être un soutien, un réconfort 

et un guide. » Il invitait donc tous les fidèles catholi-

ques à « nous laisser éclairer par son exemple et son 

témoignage. » 
 
Il y a dans la Bible une dizaine de person-

nages qui portent le prénom de Joseph, qui 

signifie « Que Dieu augmente, que Dieu 

fasse grandir. è Le plus connu dôentre eux 

avant le père nourricier de Jésus est le fils 

de Jacob et de Rachel dont ses frères 

avaient cru pouvoir se débarrasser, mais 

quôils ont retrouv® plusieurs ann®es apr¯s 

en Egypte o½ il ®tait devenu lôhomme de 

confiance du Pharaon (Gn 37-50). Comme 

cet anc°tre, Joseph de Nazareth nôa cess® 

de mettre sa confiance en la Providence 

divine, à travers de nombreuses épreuves. 

Il a notamment accepté de se laisser conduire par plu-

sieurs « songes è inspir®s. Alors quôil sôappr°te ¨ r®pu-

dier « en secret è sa fianc®e dont il a d®couvert quôelle 

®tait enceinte avant quôils vivent ensemble, lôAnge du 

Seigneur lui apparaît en songe et lui dit : « Joseph, fils 

de David, ne crains pas de prendre chez toi Marie ta 

femme : car ce qui a ®t® engendr® en elle vient de lôEs-

prit-Saint ; elle enfantera un fils, et tu lôappelleras du 

nom de J®sus car côest lui qui sauvera son peuple de 

ses péchés » (Mt 1, 20-21). Alors Joseph nôh®site 

plus : « Une fois r®veill®, Joseph fit comme lôAnge lui 

avait prescrit : il prit chez lui sa femme » (Mt 1, 24). 

Ce qui est frappant, côest lôimm®diatet® avec laquelle il 

obéit à cet ordre du ciel. On retrouve chez lui la même 

disposition lorsque, après le départ des Mages qui sont 

venus se prosterner devant lôEnfant J®sus et lui appor-

ter des pr®sents, lôAnge du Seigneur se pr®sente ¨ nou-

veau en songe et indique à Joseph : « Lève-toi, prends 

avec toi lôenfant et sa m¯re, et fuis en Egypte ; et restes

-y jusquô¨ ce que je te dise ; car Hérode va rechercher 

lôenfant pour le faire p®rir » (Mt 2, 13). Côest proba-

blement le milieu de la nuit et pourtant Joseph nôh®site 

pas à se lever, à réveiller Marie et à se mettre en che-

min tout le long de cette longue route qui sépare Be-

thl®em de la fronti¯re ®gyptienne. Il nôy a nulle h®sita-

tion de sa part, une confiance totale en la Providence 

qui sôest exprim®e par la bouche de lôAnge.  

                                                                                                                                                                                                      

La confiance de Saint Joseph                                  

en la Providence Divine 

Après un séjour de plusieurs années dans ce pays où le 

patriarche Joseph avait accueilli ses frères, son père et 

tout le peuple hébreu, alors que le roi Hérode, le persé-

cuteur, vient de mourir, voici que le chef de la Sainte 

Famille voit de nouveau en songe le même Ange du 

Seigneur qui, cette fois lui demande de repartir dans 

son pays : « Lève-toi, prends avec toi lôenfant et sa m¯-

re, et mets-toi en route pour la terre dôIsra±l ; car ils 

sont morts, ceux qui en voulaient ¨ la vie de lôen-

fant è (Mt 2, 20). Mais il apprend en route que côest le 

fils dôH®rode, Arch®la¿s, qui r¯gne sur la Jud®e ¨ la 

place de son père et, à nouveau, il est averti en songe et 

d®cide de sôinstaller en Galil®e, dans la petite ville de 

Nazareth. 

Nulle part, dans les Evangiles ne nous sont reproduites 

des paroles de Joseph. Le chef de la Sainte Famille est 

le silencieux par excellence. Nous aimerions bien trou-

ver quelque part un morceau de dialogue 

entre Jésus et lui, comme la brève conver-

sation entre la mère et son fils qui nous est 

rapport®e au d®but de lô®pisode de Cana. 

Bien s¾r, nous sommes certains quôil y eut 

des échanges fréquents entre Joseph et Jé-

sus, comme ce fut probablement le cas 

lorsque Joseph enseigna ¨ lôenfant, puis ¨ 

lôadolescent le m®tier de charpentier. Mais 

les évangélistes ont préféré nous laisser 

contempler lôexemple de vie dans le silence 

que nous donne Joseph, ce pourquoi il est 

considéré comme le père des contemplatifs. 
 

A plusieurs reprises, il a dû être déconcerté par les pa-

roles ou lôattitude de J®sus, comme ce fut le cas pour 

Marie et lui, lorsquôapr¯s avoir cherch® lôenfant pen-

dant trois jours, ils le retrouvent dans le temple de Jéru-

salem et quôils nôobtiennent comme r®ponse ¨ la ques-

tion angoissée de Marie que ce reproche étonnant : 

« Pourquoi donc me cherchiez-vous ? Ne saviez-vous 

pas que je dois être dans la maison de mon Père ? » (Lc 

2, 49) une phrase qui leur rappelle que cet enfant qui 

leur a été confié « vient dôen-haut », même si, aussitôt 

après, Luc observe : « Il redescendit alors avec eux et 

revint à Nazareth ; et il leur était soumis » (Lc 2, 51) . 

En ces temps incertains, nous pouvons prier St Joseph 

de nous obtenir cette confiance radicale dans la Provi-

dence divine, même et surtout si nous ne comprenons 

pas le sens des événements que nous vivons. A cet ef-

fet, nous pouvons reprendre la prière proposée par le 

pape François : « Saint Joseph, toi qui as toujours fait 

confiance à Dieu, et as fait tes choix guidé par sa provi-

dence, apprends-nous à ne pas tant compter sur nos 

projets mais sur son dessein dôamour. Toi qui viens des 

périphéries, aide-nous à convertir notre regard et à pré-

férer ce que le monde rejette et marginalise. Réconforte 

ceux qui se sentent seuls et soutiens ceux qui travaillent 

en silence pour défendre la vie et la dignité humaine. 

Amen ». 

                                                 Jean-Louis Brêteau 
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Le 12 Février dernier s'est tenue dans la salle paroissiale 

Saint Jean la rencontre synodale. De nombreux services de 

notre Ensemble Paroissial étaient représentés : (EAP, Caté-

chèse, Aumônerie, ACO, Secours catholique, MCR, CPAE, 

Accueil paroisse, Préparation baptême, Funérailles). 

Provenant des églises de Muret (Saint Jean et Saint Jacques), 

de Estantens, de Eaunes et de Ox. 

����0�R�G�D�O�L�W�p�V���G�H���O�D���U�p�X�Q�L�R�Q���� 
Une rencontre orientée sur 3 thèmes : 

ECOUTE - DIALOGUE DANS LôEGLISE ET LA 

SOCIETE - CELEBRATION  

 

����/�H���G�p�U�R�X�O�H�P�H�Q�W : 
- Temps de pri¯re avec la lecture dôun texte biblique (Pri¯re du synode et les deux disciples dôEmma¿s) 

- R®partition ®quilibr®e des participants (en nombre et en nature dôappartenance ¨ un mouvement) sur les 3 

thèmes 

- Pour chacun des thèmes, deux ou trois questions issues des propositions du synode étaient posées 

- 1 heure de r®flexion puis r®trocession orale des remarques ou propositions ¨ lôensemble des participants 

- Mini débat sur certaines questions et prière finale. 

- Synthèse finale post-réunion repartagée et validée par les animateurs de chacun des groupes  

                                                                                                                L'équipe d'animation pastorale  

 

 

              

SYNTHESE REFLEXION SYNODALE DU 12 FEVRIER  

 

Un appel sur le chemin synodal  
 

Au cours de notre deuxième rencontre, le samedi 12 février, 
plusieurs questions ont été abordées. Le groupe qui travaillait 
sur la « Célébration » a formulé une proposition afin de favori-
ser la participation active de tous  à la liturgie du dimanche. 
 
Le Pape François nous invite tous  à participer, à prendre une 
place active dans notre assemblée. Aussi, dans un premier 
�–�‡�•�’�•�á���•�‘�—�•���ƒ�‹�•�‡�”�‹�‘�•�•���±�Ž�ƒ�”�‰�‹�”���Ž�‡���•�‘�•�„�”�‡���†�‡�•���Ž�‡�…�–�‡�—�”�•�ä�����‹�”�‡���•�ï�‡�•�–��
pas réservé à une petite élite ! 
 
Pour cela, Paule et Marie-Béatrice dresseront une liste des per-

sonnes qui accepteraient de participer (avec les noms, numéros 

�†�‡�� �–�±�Ž�±�’�Š�‘�•�‡�� �‡�–���‘�—�� �ƒ�†�”�‡�•�•�‡�•�� �•�ƒ�‹�Ž���ä�� ���Ž�Ž�‡�•�� �•�ï�‡�•�‰�ƒ�‰�‡�•�–�� �‡�•�•�—�‹�–�‡�� �•��
contacter chaque dimanche, par avance, une ou deux personnes, 

�’�‘�—�”���•�ï�ƒ�•�•�—�”�‡�”���†�‡���Ž�‡�—�”���†�‹�•�’�‘�•�‹�„�‹�Ž�‹�–�±�ä 

Tous ceux qui se sentiraient concernés par cet appel peuvent nous joindre  :                     
Paule au 06 47 96 74 18 ou Marie -Béatrice au 06 31 65 33 60.  
                                                                                                                                             Merci  !  


